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Vacances en avion…….sans risque pour la santé ?    (2ième partie)

Dans cette deuxième partie, nous poursuivons notre article consacré aux inconvénients et risques éventuellement associés au voyage en avion.

L’un des aléas les plus connu dans le grand public est certainement le « syndrome de la classe économique » qui correspond à une thrombose veineuse profonde (TVP / caillots se formant dans les veines) pouvant conduire un arrêt cardiorespiratoire parfois fatal suite à une embolie pulmonaire (un caillot part dans la circulation veineuse et vient se bloquer au niveau pulmonaire). Le risque de TVP commence à s’élever généralement après quatre heures de vol et culmine après huit heures de vol. Elle est donc le plus souvent observée au décours de vols de longue durée en raison principalement de l’immobilité. Les TVP sont favorisées par la  position assise prolongée entraînant une compression des mollets et une hyperpression abdominale et par la sécheresse de l’air en cabine (hydrométrie de plus ou moins 10%) qui peut engendrer un épaississement du sang aggravé en cas de consommation de boissons alcoolisées et la baisse de la pression d’oxygène. Bien que ce genre d’incident soit souvent qualifié de « syndrome de la classe économique », une étude a montré en 2003 que le risque n’était pas plus faible chez les voyageurs qui avaient pris place en classe business. Les différentes études réalisées sur la TVP des voyageurs utilisant l’avion ont montré un risque augmenté de 1,5 à 3 par rapport à la population n’utilisant pas ce genre de transport. En fait, le niveau de fréquence de TVP est surtout lié à certaines caractéristiques personnelles en rapport avec la TVP. Ces facteurs de risque sont bien connus, il s’agit principalement : d’antécédents de TVP ou d’embolie pulmonaire, d’un âge supérieur à 40 ans (le risque augmentant avec l’âge), de la prise d’œstrogènes (contraceptifs oraux, hormonothérapie), de la grossesse, d’une intervention chirurgicale lourde dans les 6 semaines précédent le vol, d’un traumatisme récent (en particulier ceux concernant l’abdomen ou les membres inférieurs), d’un cancer, des anomalies de la coagulation, de la consommation de tabac, de l’obésité, de varices veineuses plus ou moins importantes…. A titre préventif, il est fortement recommandé pendant les vols de : pratiquer plusieurs fois quelques exercices physiques ( déplacement 5 à 10 minutes dans l’avion par heure de vol, flexions-extensions des chevilles, allonger, contracter, surélever les membres inférieurs dès que possible, éviter de croiser les jambes…), porter des vêtements amples, éviter les gaines et les ceintures, maintenir une bonne hydratation : boire régulièrement de l’eau ( 1 litre / 4 heures ) et éviter les boisson alcoolisées, éviter la prise de somnifères… Les personnes présentant des antécédents veineux peuvent porter des bas de contention qui ont comme but d’exercer une pression de 15 à 30 mm Hg au niveau de la  cheville. La combinaison de plusieurs de ces facteurs de risque nécessite de toute évidence un avis préalable du médecin traitant (l’injection d’héparine à bas poids moléculaire avant le vol ou l’instauration d’un traitement veinotonique est parfois justifié).

Concernant le « Jetflag » ou  le décalage horaire, l’effet est différent selon la destination. Un vol vers le nord ou le sud quelle que soit la distance n’aura aucune conséquence sur notre organisme compte tenu qu’aucun changement de fuseau horaire n’a lieu. Par contre, un voyage vers l’ouest et surtout vers l’est occasionnera de la fatigue et des troubles du sommeil, une indigestion, un malaise général et une réduction des performances physiques et mentales. Notre horloge biologique supporte moins facilement de diminuer la durée d’un cycle que de la prolonger. La synchronisation sur un nouveau rythme prend en moyenne une journée par fuseau horaire de déplacement vers l’ouest et une journée et demi par fuseau horaire de déplacement vers l’est. Certaines mesures peuvent réduire les effets du décalage horaire : être reposé avant le départ et essayer de dormir pendant le vol. Dormir également par 24 h un total d’heures équivalent à ce que l’on dort habituellement ( le sommeil se compose de cycles d’environ 90 minutes et il n’est donc pas nécessaire de dormir 8 heures d’affilée pour être en forme) ; boire abondamment (des boissons non alcoolisées, éviter les boissons excitantes (café, thé, sodas…) avant et pendant le voyage ; manger légèrement et boire peu d’alcool pendant le vol ; éviter les somnifères afin de mieux suivre son rythme personnel.

L’acclimatation au nouvel horaire peu varier d’un individu à l’autre mais il faut savoir que l’adaptation vers l’ouest sera plus facile surtout si l’on se couche à l’heure locale : la première journée étant plus longue (24 h + décalage horaire), on s’endormira plus facilement. Vers l’est, c’est pour le réveil qu’il est préférable d’adopter d’emblée l’heure locale. Mais malgré tout, la première nuit étant raccourcie, les troubles seront plus importants dans ce sens que dans l’autre.

Généralement, on considère que le risque contagieux  à bord d’un avion n’intéresse que peu de personnes : la transmission d’une infection ne concerne pratiquement que ceux qui entrent en contact rapproché avec la personne contagieuse pendant le vol, et en tout cas pas plus loin qu’à deux rangées de siège d’elle. Il arrive cependant que certaines mesures doivent toutefois être prises suivant le type d’infection rencontrée et notamment en cas de pic comme par exemple lors de la grippe due au virus AH1N1.

L’exposition, à l’occasion d’un voyage en avion, aux radiations cosmiques provenant du soleil et des régions extérieures à notre système solaire peut faire craindre une augmentation de l’apparition de tumeurs malignes comme le cancer du sein ou de la peau. Ce problème ne se pose réellement pas pour les touristes qui prennent l’avion deux ou trois fois par an mais l’inquiétude porte plutôt sur les voyageurs réguliers et sur le personnel navigant pour lequel l’irradiation cosmique a été classée par l’IRCP (International Commission on Radiological Protection) comme risque professionnel. La dose annuelle maximale admissible a toutefois été fixée à plus du double de ce que la plupart des membres du personnel navigant subissent en réalité.

L’Organisation Mondiale de la Santé (OMS) a établi une liste recommandations et contre-indique les voyages en avions dans les cas suivants : 

(Nouveau-nés de moins de 7 jours.

( Femmes enceintes dans les 4 dernières semaines de la grossesse (8 semaines en cas de grossesse multiple) et dans les 7 jours qui suivent l’accouchement. Cependant, avec l’accord d’un médecin, le voyage peut être autorisé à partir de 24 heures après l’accouchement en cas de besoin impérieux, à la condition que les saignements soient arrêtés et que le taux d’hémoglobine soit correct.

( Les personnes présentant :

- une crise d’angine de poitrine,

- un syndrome de décompression après de la plongée sous-marine. Par ailleurs, les sujets ayant pratiqué de la plongée, plusieurs jours de suite, ne devraient pas voyager dans les 24 heures qui suivent l’arrêt de cette pratique ; le délai est de 12 heures pour une plongée ne dépassant pas 2 heures,

- une augmentation de la pression intracrânienne (due à une hémorragie, un traumatisme ou une infection),

- une infection des sinus, des oreilles ou du nez (en particulier si la trompe d’Eustache est bouchée),

- une affection respiratoire chronique,

- un essoufflement au repos,

- un pneumothorax,

- des hématies falciformes,

- une hypertension artérielle avec une pression systolique supérieure à 200 mm Hg,

- une affection psychiatrique récente.

( Les voyages en avion sont également contre-indiqués, au décours d’un infarctus du myocarde, dans les jours qui suivent un acte chirurgical ou un traumatisme qui favorise le piégeage d’air (traumatisme abdominal, chirurgie gastro-intestinale, lésions crâniofaciales et oculaires, interventions neurochirurgicales, chirurgie oculaire …).
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